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		Suivez-nous sur les réseaux sociaux !


		 


		Facebook : facebook.com/editionsaddictives


		Twitter : @ed_addictives


		Instagram : @ed_addictives


		 


		Et sur notre site editions-addictives.com, pour des news exclusives, des bonus et plein d’autres surprises !


		


	

   Disponible :
 

  Conviction – Mon emprise, ton désir


  Braxton mène une vie qui semble sans histoires. Sa rencontre dans une boîte de nuit avec Kathleen, jeune et insouciante, bouleverse son existence.


La passion qu’ils ressentent l’un pour l’autre est puissante, leurs nuits sont torrides et l’alchimie entre eux est évidente…


Seul problème : Braxton est marié à Callie. Et cette dernière, qui veut lui nuire, a le pouvoir de le détruire.


Alors, quand elle lui déclare la guerre, Braxton est bien décidé à ne pas se laisser faire. Mais sa relation avec Kathleen sortira-t-elle indemne de cette lutte acharnée ?
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   Disponible :
 

  Coach me, Love !


  Patron d’une salle de sport, sûr de lui et beau comme un dieu, Max a l’embarras du choix question filles. Mais les relations de plus d’une nuit ne l’intéressent pas, jusqu’au jour où il croise Marion.
 

Marion est belle, mais surtout quelque chose en elle le bouleverse, le touche au plus profond de lui. Seulement, elle est brisée par une vie qu’elle essaie de reprendre en main comme elle peut. Et elle n’est vraiment pas prête à laisser qui que ce soit briser le fragile équilibre de son existence.
 

Mais Max n’a pas dit son dernier mot. Apprivoiser Marion, la séduire, la faire rire, la faire jouir ? Défi relevé…
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   Disponible :
 

  Alpha Player


  Camille a joué beaucoup de rôles dans sa vie. Mais « fausse fiancée pour boxeur arrogant », c’est une première !


Elle devrait refuser cette proposition et ne pas suivre Jared aux États-Unis, elle le sait. Mais si elle reste, elle sera à la merci de son ex, et elle a bien trop peur de lui pour ça.


Alors après tout, changer de continent, c’est une bonne idée, et puis le sourire charmeur de Jared est irrésistible.


Sauf que le bad boy de la boxe souffle le chaud et le froid, prend un malin plaisir à contrarier tous les plans de Camille, il la rend folle !


Mais ce n’est qu’un rôle, après tout, c’est pour de faux.


Pas vrai ?
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		HOT & SEXY


		3 romances érotiques
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		Lise Robin


		LOVE SCANDAL


		Premiers chapitres du roman
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		Aux victimes silencieuses,

		Aux innocences volées,

		À toi qui t’évades à la recherche de ton bonheur,

		À la psy que je ne suis malheureusement pas,

		À ma chère amie pour qui je serai toujours là.

	
		
1. Désillusions

		Evy

		Un horrible bruit me fait sursauter. Le fracas, causé par un magazine lancé sur mon bureau, résonne dans mon crâne. J’inspire profondément en me redressant sur ma chaise et me passe une main sur le visage. J’entends le ricanement de mon collègue posté derrière moi. Mes yeux se ferment une seconde, puis mes lèvres me trahissent. Un soupir m’échappe avant de se transformer rapidement en un sourire malicieux.

		– Prise en flagrant délit de somnolence, mademoiselle Walkers ! m’accuse Andy.

		– J’avoue tout ! Mais c’est de ta faute. Si tu ne m’avais pas proposé de sortir hier soir… commencé-je à me défendre.

		– Je t’arrête tout de suite Evy ! m’interrompt mon ami. Je t’ai simplement invité à aller boire un verre après le boulot, pas trente-six C’est TOI qui as proposé à ta coloc de nous rejoindre, et c’est ELLE qui t’a corrompu en te proposant un deuxième mojito, puis un troisième, un quatrième, puis un…

		– Stop ! C’est bon, j’ai compris, Andy ! le coupé-je.

		– J’aurais pu continuer comme ça jusqu’au trente-sixième, tu sais, s’amuse-t-il.

		– Justement c’est pour ça que je t’arrête ! Mais si j’avais bu autant, je serais morte à l’heure qu’il est, ris-je. Et Leah ne me corrompt pas, tu le sais ! ajouté-je tendrement.

		– Oui, je le sais. Je… comprends, admet-il.

		Son attitude change radicalement. Andy, de nature très joyeuse est également doté d’une grande sensibilité. Une belle personne, plus qu’un collègue, c’est devenu mon meilleur ami. Mais je n’aime pas cette façon qu’il a de me regarder à chaque fois que l’on évoque ma relation avec Leah. Il est le seul à connaître la vérité sur notre passé. Leah et moi avons tout recommencé à zéro, ici, en Californie, en laissant notre histoire comme nous avons laissé notre ville natale : loin. Et j’ignore quelle serait la réaction de Leah en apprenant que je me suis confiée à Andy.

		Derrière ses lunettes à grosses montures noires, les prunelles de mon collègue se voilent. Je ne veux pas voir ça. Je ne veux pas de compassion ou de pitié. Je ne veux pas qu’il me plaigne ou qu’il me protège. Je veux juste qu’il sache et qu’il accepte. Ce qu’il fait. Alors je supporte, même difficilement, cette tristesse qui s’empare de ses yeux noisette et qui m’empêche d’oublier l’inoubliable.

		Je tourne légèrement sur ma chaise afin de mieux lui faire face. Mon bras se tend vers la mèche qui barre son front, et je remets en place ses cheveux blonds, un peu trop longs.

		– Je n’aime pas ce regard, le réprimandé-je sur un ton joueur bien que forcé.

		– Ça aussi, je le sais, ma belle. Mais je suis ton ami. Alors je ne peux pas rester indifférent face à ça. Ne me le demande pas, c’est impossible, je tiens trop à toi. Par contre, je peux te divertir ! Laisse-moi te parler boulot, enchaîne-t-il subtilement en prenant un drôle d’air enjoué.

		– Tu as raison, travaillons, vas-y, je t’écoute ! m’enthousiasmé-je à mon tour, prête à tout pour changer de sujet.

		Je fais glisser les roulettes de ma chaise afin qu’Andy puisse se placer à mes côtés. Son index se tend sur la couverture du magazine qu’il avait fait claquer sur mon bureau quelques minutes plus tôt et que j’avais totalement zappé. J’aurais dû m’en douter !

		The Wild est LE magazine de référence en reportage animalier. Leurs photographes parcourent le monde à la recherche du cliché parfait, de la rencontre animale. C’est ce pour quoi j’ai étudié toute ma vie, dans l’espoir qu’un jour, moi aussi, je sois capable de réaliser de telles photographies. Le niveau est tellement élevé que la plupart des reporters ont fini par exposer leurs œuvres dans les plus grandes galeries du pays. Ces dernières années, le magazine est devenu partenaire de nombreuses associations protectrices des animaux et en particulier des animaux sauvages en voie d’extinction. Je veux en être. Je veux participer à cela, apporter ma pierre à l’édifice. Je veux changer le regard du monde sur la condition des animaux, que ce soit ceux dans la nature, dans les laboratoires, dans nos foyers ou nos assiettes. Je dois y arriver parce que c’est par le nombre que nous réussirons à agir.

		Mais pour l’heure, je me contente d’être photographe et journaliste pour Celebrities. Je m’occupe d’une petite rubrique animalière placée en bas de page de ce magazine people : j’interviewe des stars à propos de leurs animaux de compagnie. Tout cela est bien loin de mes rêves, mais je commence tout juste ma carrière et je n’ai pas dit mon dernier mot ! Sans compter que Celebrities fait partie du même groupe de presse que The Wild…

		Même si… Il n’y a absolument aucun rapport entre ces deux magazines. Ma photo animalière fait six centimètres sur quatre, les bonnes semaines lorsque le rédacteur en chef est d’humeur généreuse. Elle est placée à côté de quatre ou cinq petites questions basiques sur les chihuahuas ou sur les sacrés de Birmanie. Je suis face à des stars de téléréalité. Vu sous cet angle, c’est loin d’être gagné.

		Mes épaules s’abaissent, mon dos se courbe et je me recroqueville sur mon siège. Je me sens brusquement toute petite, affreusement petite dans ce monde, dans cette ville, dans ce journal. La leçon de morale d’Andy ne va pas tarder à arriver et je n’ai aucune envie de l’entendre encore une fois.

		– Oh non ! Pitié, Andy ! Pas aujourd’hui ! le supplié-je.

		– Aujourd’hui est un jour parfait, Evy ! s’emballe-t-il en feuilletant rapidement le magazine. Tu as vu ces photos de panthères ? Sérieusement ! Elles sont magnifiques, mais ne valent pas plus que celles que tu m’as montrées la semaine dernière.

		– C’était des guépards ! m’offusqué-je en me penchant un peu plus sur les pages de papier glacé.

		– Ça n’en reste pas moins de gros matous, balaye-t-il de la main. Et je t’assure que tu as au moins autant de talent que le type qui a fait ça !

		Son doigt tapote sur la photo pleine page devant nous. Je scrute encore une fois le gros plan sur un profil de trois quarts du majestueux félin. Andy est convaincu par ses propos, je n’ai aucun doute là-dessus. Et sa confiance me fait plaisir, car il a l’œil et l’expérience. C’est toujours par lui que passe notre travail. Dans ce grand open space qui rassemble les membres de Celebrities, Andy est le point central. Mon bureau est positionné juste derrière le sien. Comme nous sommes placés dos à dos, il nous suffit d’un demi-tour sur nos chaises dactylo pour échanger un mot. Je ne sais pas si sans cette proximité nous serions devenus si bons amis.

		Certains disent qu’il a été hacker, qu’il a traîné longtemps sur le Dark web avant d’arrêter. Selon eux, il a été à la limite de se faire choper par les fédéraux, donc il a décidé de tout stopper. Je ne sais pas si c’est vrai. Aujourd’hui, il vérifie toutes les infos qu’on publie ici. Enfin, il s’assure surtout que les ragots ne peuvent pas être si facilement démentis. Grâce à Andy, notre magazine tire son épingle du jeu, il sait nous trouver des pistes incroyables sur la vie des stars. J’ignore d’où il sort ces informations, mais, évidemment, il le fait en toute légalité. Du moins, c’est qu’il dit. C’est ce que les patrons lui ont dit de dire. C’est pour ça que je ne pose jamais de questions sur ses « activités » sur la Toile : je ne préfère pas savoir !

		– Tu dois montrer tes photos à Stan…

		– Stanley ? le coupé-je. Mais t’es complètement malade, il n’en a strictement rien à faire de mes photos !

		– Pas du tout ! Tentes, tu verras bien. Il a des contacts dans le groupe, il pourrait te recommander, on ne sait jamais. Qu’est-ce que tu as à perdre ? lance Andy en haussant les épaules.

		– Mon job par exemple ! J’ai un loyer à payer et besoin de me nourrir, je te rappelle. Il attend l’occasion de me virer, j’en suis certaine, chuchoté-je, renfrognée.

		– N’exagère pas ! ricane-t-il. Je sais de source sûre qu’il souhaite te donner ta chance…

		– Tes sources sont pourries mon pauvre Andy ! tranché-je. Stanley ne peut pas me voir.

		– C’est lui qui me l’a dit, réplique-t-il.

		– Vous êtes drôlement copains, tous les deux, je trouve, constaté-je en plissant les yeux.

		– Pas plus que lui et toi, élude mon ami.

		– La différence entre nous deux, c’est que toi tu peux te permettre de l’appeler « Stan » alors que je peux à peine prononcer son prénom en entier que je l’entends déjà grincer des dents. On n’a pas la même fonction ici, et toi il t’adore c’est évident !

		– Il a surtout la trouille de ce que je pourrais découvrir sur lui si l’idée de fouiller dans sa vie me prenait.

		– Tu n’oserais pas !?!

		Ma question sonne plutôt comme une affirmation, mais le doute s’empare de moi un bref instant. Et si Andy connaissait tout, de tout le monde ici ? Et s’il avait farfouillé dans la vie de chacun de nous… ? Je n’ai pas peur, il sait presque tout de moi, mais si nous n’étions pas amis, saurait-il quand même ?

		Mes sourcils se froncent et je repousse ces pensées le plus loin possible. Il ne ferait pas ça, j’en suis certaine !

		– Non, mais lui ne le sait pas. Et il se pourrait… qu’éventuellement… je lui ai suggéré de te donner ta chance…

		Le visage fixé sur le magazine sur mon bureau, Andy me lance un regard hésitant sans oser tourner la tête vers moi. Il a peur de ma réaction. Je suis un peu en colère, c’est vrai. Il a presque fait du chantage à notre chef pour ma cause avant même de m’en avoir parlé. Pour qui je vais passer ? Je veux que mon travail soit reconnu pour ce qu’il est, je veux réussir par mon talent, au mérite, mais certainement pas comme ça.

		– C’est une sacrée opportunité qui s’offre à toi et tu dois la saisir ! De toute façon, le mal est fait alors autant essayer ! essaie-t-il de me convaincre.

		Effectivement, il n’a pas tort sur ce point. Et les sourcils levés de mon ami m’incitent à prendre mon courage à deux mains.

		– OK ! assuré-je. OK ! Je vais entrer dans ce bureau et lui montrer certaines de mes photos !

		Je me lève de ma chaise, sous les encouragements discrets, mais déterminés, de mon ami. Mes doigts agrippent les différents dossiers dont j’ai besoin et je les serre fort contre ma poitrine. Le cœur battant, je m’élance d’un pas assuré à travers l’open space en direction du bureau du patron.

		Je frappe trois petits coups sur le bois verni et l’autorisation d’entrer se fait entendre.

		– C’est pour quoi ? gronde Stanley alors que j’ai à peine fait un pas à l’intérieur.

		Mon assurance baisse d’un cran… ou de quatre.

		– C’est au sujet de « Mon animal et moi », bafouillé-je en refermant la porte derrière moi.

		Stanley lève le nez des documents dans lesquels il était plongé pour se pincer l’arête du nez.

		– Walkers ! soupire-t-il exagérément. C’est vous !

		Sa gestuelle, son regard, son attitude, tout en lui exprime son ennui de me voir là. Même ses mots sont prononcés avec une lassitude extrême. Mon excitation retombe brutalement, emportant avec elle toute mon adrénaline et mes espoirs. Je lutte pour ne pas m’effondrer en larmes. Mes mains enserrent plus fort encore mes dossiers dans le but de masquer leur tremblement incontrôlable.

		– Allons ! Ne restez pas plantée là comme une potiche. Combien de fois faudra-t-il vous le dire ? L’information, c’est de l’instantané ! On n’a pas de temps à perdre ici !

		Ses paroles percutent l’intérieur de ma boîte crânienne comme une balle rebondissante. Je me mords la langue pour ne pas répliquer. Je ravale douloureusement mes critiques et avance jusqu’à son bureau.

		– Comment s’est passée votre rencontre avec Aldo ? L’avez-vous trouvé sympathique ? se radoucit Stanley.
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